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Groupe de Propagande par la Brochure 



La propaganda par la Brochure est une des meilleures propagandes 
si on peut la faire avec suite. 

Le Revolte, La Revolts, Les Temps noaveaax s'y sent employes de leur 
mieux. A 1'heure actuelle, plus de 80 brochures di versos, dontlesdiiI6- 
rents tiragesrdunis d6passent un million d'exempiaires, ont6t61aac6es 
par eux. 

Malheureusement, les fonds manquent pour pouvoir en imprimer 
plus souvent de nouvelles, ou r6imprimer, lorsque o/est n^cessaire 
celles qui sont 6puis6es. ' 

II s'agit done de trouver 500 souscripteurs s'engageant a verser 
chacun 13 ir. par an. Nous serions alors en mesure d'imp rimer chaque 
mois — ou de r6imprimer parmi celles 6puisees — une nouvelle bro- 
chure de O fr. 10 ou deux de O fr. OS. 

Par contre, voici les avantages que nous offrons aux souscripteurs : 

1° A chaque tirage. !! lour sera exp6die autant d'exempiaires que le comportera le montant 
de leur souscription calcule avec une remise de40ojo. frais d'envoi deduits. 

Ce qui leur perroettra de s'employer & la propagande, en faisant circuler les brochures par- 
mi ceux qu ils connaissent, soit en les distribuanteux-memes, soit par la poste lorsqu'ils nevou- 
dront pas faire savoir qu'ils s'int6ressent& la propagande ; 

2° A chaque souscripteur qui sera libe>e de sa souscription, il sera envoy* une lithoffraphie 
specialement tir^e pour les souscvipteurs. 

Cette lithographie qui sera demanded a Tun des artistes qui ont dej& donn6 au journal, ne 
sera pas raise en vente et raudra a elle seule, largement, le prix de souscription ; 

3° A ceux qui souscriront 15 francs par an, il sera expedite un nombre de brochures dont 
le montant egalera celui de la souscription, calcule. toujours avec une remise de 40 o[o, plus 
une eau-forte qui, elle aussi, sera liree specialement pour eux, et non mise dans le commerce. 

Ceux qui savent le prix dune eau-forte artistique appreeieront le cadeau aue nous leur 
offrons ; n 

4° A ceux qui souscriront au-dessus de 15 francs, il sera fait cadeau de la lithocraphie et 
de 1 eau-forte. e r 

An camarade qui nous trouvera 10 souscripteurs, il sera fait cadeau dela lithographie. — 
Celui qui en trouvera 20 recevra l'cau-forte. 

Les souscriptions peuvent etre versces par fractions mensuelles ou trimcstrielles, etc., au 
gr6 des souscripteurs. 

A ceux qui s'engageront mensueliement et qui ne se liberoraient pas de leur promesse, il 
sera, a la fin du trimestre, adresse un remboursement pour les 3 mois. 

Adresser les souscriptions au camarade Ch, BENOIT, 

3, rue Berite, PARIS 

N.-B. — En discutant avec descamarades,Jl est facile do leur glisser 
une brochure, et de leur arracher deux sous', Les souscripteurs pour- 
ront ainsi r6cup6rer le montant de leur souscription, et augmenter 
leur propagande. 

Brochures a l'6tude : La Lutte contre la tuberculose , de Pierrot. — 
U Hygiene des nourrissons, — Les aliments, de Michel Petit. — UAnar- 
chie dans revolution socialiste. — La loi et Vautorite, de Kropotkine. 
L'entente pour Faction, de J. Grave. 
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A ses debuts, I'Anarchie se presents jomme une 
simple negation. Negation de l'Etat et de l'accumu- 
lation personnelle du Capital. Negation detoute espece 
d autonte. Negation encore des formes etablies de la 
bociete, basees sur 1'injustice, 1 egoisme absurde et 
1 oppression, ainsi que de la morale courante, 
denvee du Code romain, adopte et sanctifie par 
l'Eglise chretienne. C'est sur une lutte, engagee 
contre l'autorite, nee au sein meme de 1'Interiiatio- 
nale, que le parti anarcbi;ste se constitua comme 
parti revolutionnaire distinct. 

II est evident que des esprits aussi profonds 
que Godwin, Proudlion et Bakounine, ne pou- 
vaient se borner a une simple negation. L'ailirmation 
— la conception d'une societe libre, sans autorite 
marchanta la conquete du bien-etre materiel, intellec- 
tual et moral — suivait de prcs la negation ; elle en 
laisciitla contre-partie. Dans les ecrits de Bakounine 
aussi bien que dans ceux de Proudlion, et aussi de 
ktirner, on trouve done des apercus profonds sur les 
fondements iiistoriques de 1'idee anti-autoritaire la 
part qu'elle a joue dans l'liistoire, et cellequ'elle'est 
appelee a jouer dans le developpement futur de 1'hu- 
manite. 

« Point d'Etat », ou « point d'aulorite », malgresa 
forme negative, avait un sens profond affirmatifdans 
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leurs bouches. C'cHail tin principe philosophim^ et 
pratique en ineme temps, qui signiliait que tout 1'en- 
semble de la vie des societes, tout, — depuis les rap- 
ports quotidiens entre individus jusqu'aux grands 
rapports des races par-dessus les Oceans, — pouvait 
et devait etre reforme, et serait necessairement re- 
forme, tot ou tard, selon les grands principes de 
l'anarchie — la liberty pleine et entiere de l'individu 
les groupements naturels et temporaires, la solida- 
rity passee a l'etat d'habitude sociale. 

Voila pourquoi 1'idee anarchiste apparut du coup 
grande, rayonnante, capable d'ehtrainer et d'enflam- 
mer les meilleurs esprits de re"po([ue. 

Disons le mot, elle etait philosophique. 

Aujourd'hui on rit de la philosopbie. On n'en riait 
cependant pas du temps du Dictionnaire philoaophique 
de Voltaire, qui, en mettant la philosophic a la por- 
ted de tout le monde et en invitant tout le monde a 
ac(merir des notions generates de toutes choses, fai- 
sait une cuuvre revolutionnaire, dont on retrouve les 
traces, etdans le soulevement descampagnes, etdans 
les grandes villes de 1793, et dans l'entrain passion- 
ne des volontaires de la Revolution, A cette 6poque 
la, les affameurs redoutaient la philosophic 

Mais les cures el les gens d'affaires, aides des phi- 
losophes universitaires allemands, au jargon incom- 
prehensible, ont parfaitement r6ussi a rendre la 
philosophie inutile, sinon ridicule. Les cure\s et leurs 
adeptes ont tant dit que la philosophie c'est de la be- 
tise, que les athees ont fini par v croire. Et les affai- 
nstes bourgeois, — les opportuijards blancs, bleus 
et rouges — ont tant ri du philosophe que les hom- 
mes sinceres s'y sontaussilaisse prendre. Quel tripo- 
teur de la Bourse, quel Thiers, quel Napoleon quel 
Gambetta ne l'ont-ils pas rep6t6, pour mieux faire 
leurs affaires ! Aussi, la philosophie est passablement 
en mgpris aujourd'hui. 
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Eli blen, q.uoi qu'en disent les curds, les gens d'af- 
faires et ceu\ qui repetent ce qu'ils en ont appris, 
l'Anarchie fut comprise par ses fondateurs com- 
me une grande idee philosophique. Elle est, en effet, 
plus qu'un simple mobile de telle on telle autre action. 
Kile est un grand principe philosophique. Elle est 
une vue d'ensemble qui resulte de la comprehension 
vraie des faits sociaux, du passe historique de l'hu- 
manitd, des vraies causes du progres ancien et mo- 
derne. Une conception que Ton ne pent accepter 
sans sentir se modifier toutes nos appreciations, 
grandes on petites, des grands phenomenes sociaux, 
corame des petits rapports entre nous tous dans 
notre vie qnotklienne. 

Elle est un principe de lutte de tous les jours. Et 
si elle est un principe puissant dans cette lutte, c'est 
qu'ellfc resume les aspirations profondes des masses, 
un principe, fausse par la science etatiste et foule 
aux pieds par les oppresseurs, mais toujours vivant 
et actif, toujours creant le progres, malgre et contre 
tous les oppresseurs. 

Elle exprime une idee qui, de tout temps, depuis 
qu'il y a des societes, a cherche a modifier les rap- 
ports mrutuels,et un jour elle les transformera, depuis 
ceux qui s'etablissent entre hommes renfermds dans 
la meme habitation, jusqu'a ceux qui pensent s'eta- 
blir en groupements internationaux . 

Un principe, enfin, qui demande la reconstruction 
entiere de toute la science, physique, naturelle et so- 
ciale. 






Ce c6td positif, reconstructed de l'Anarchie n'a 
cessd de se developper. Et aujourd'hui, l'Anarchie a 
a porter sur ses epaules un fardeau autrement grand 
que celui qui se presentait a ses debuts. 

Ce nest plus une simple lutte contre des camera- 
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cles d'atelier qui se sont arroge une autoritequelcon- 
que dnns mi krnupement ouvrier. Ce n'est plus une 
simple lutte.contre des chefs que' Ton s'etait dorme 
autrefois, ni meme une simple lutte'contre un patron, 
un juge, on mi gendarme. 

C'est tout cela, sans doute, car sans la lutte de tous 
les jours— n quoi bon s'appeler revolutionnaire ? 
L'ideeet Taction sont inseparables, si Tidee a eu prise 
sur Tindividu ; et sans Taction, Tidee meme s'etiole. 

Mais c'est encore bien plus que cela. Gest In 'lutte 
entre deux grands principes qui, de tout temps, se 
sont trouves aux prises dans la Societe, le principe 
de liberte et celui de coercition : deux principes, qui 
en ce moment meme, vont de nouveau engager une 
lutte supreme, pour arriver necessairement a un 
nouveau Iriomphe du principe libertaire. 

Regardez autour de vous. Qu'est-il reste *de tous 
les partis qui se sont annonces autrefois comme par- 
tis eminemment revolutionnaires? •— Deux partis seu- 
lement sont en presence : le parti de la coercition et 
le parti de la liberte ; Les anarchistes, et, contre eux, 
— tous les autres partis, quelle quVn soit Tetiquette. 

C'est que contre tous ces partis, les anarchistes 
sont seuls a defendre en son entier le principe de la 
liberte. Tous les autres se targuent de rendre l'huma- 
nite heureuse en changeant, ou en adoucissant la 
forme du fouet. S'ils orient « a has la corde de chan- 
vre du gibet », c'est pour la remplacer par le cordon 
de soie, applique surle dos. Sans fouet, sans coerci- 
tion d'une sorte ou d'une autre, — sans le fouet du 
salaire et de la faim, sans celui du juge el du gendar- 
me, sans celui de la punition sous une forme ou sur 
une autre, — ils ne peuvent concevoir la societe. Seuls, 
nous osons afflrmer que punition, gendarme, juge, 
faim et salaire n'ont jamais <He, et ne seront jamais 
un element de progres ; et que sous un regime qui re- 
connait ces instruments de coercition, si progres il y 
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a, le progres est acquis contre ces instruments, et 
non pas par eux. 

Voila la lutte que nous engageons. Et quel jeune 
coour honnete ne battra-t-il pas a l'ideeqne lui aussi 
peut venir prendre part a cette lutte, et revendiquer 
contre toutes le \ minority d'oppresseurs In plus belle 
part de l'homme, celle qui a fait tous les progres qui 
nous entourent et cfui, malgre* cela, pour cela meme 
fut toujour* foulee aux pieds ! 

— Mais oe n'est pas tout. 

Depuis que la division entre le parti de la liberte et 
le parti de la coercition devient de plus en plus pro- 
noncee, celui-oi se cramponne de plus en plus aux for- 
mes mournntes du passe. 

II sait qu'il a devantlui un principe puissant, ca- 
pable de donner une force irresistible a la revolution, 
siun jouril est bien compris paries masses. Et il 
travaille a semparer de chacun des couronts qui tor- 
ment ensemble le grand courant rgvoliitionriaire.- II 
met la main sur la pens^e communaliste qui s'annon- 
ceen Fiance et en Angleterre. II cherche a s'emparer 
de la vevolte ouvriere contre le patTonat qui se pro- 
duit dans le monde entier. 

Et, au lieu de trouver dans leS socialistes moins 
avance*s que nous des auxHliaires, nous trouvons en 
eux, dans ces deux directions, un ad versa ire adroit, 
s'appuyant sur toute la force des preMug^s acquis, qui 
fait devier le socialisme dans des voies de traverse et 
qui finira par effacer jusqu'au sens socialiste du 
mouvement ouvrier, si les travailleurs ne s'en aper- 
coivent a temps et n'abandorment pas leurs chefs • 
d'opinion actuels. 

L/anarchiste se voit ainsi force* de travailler sans 
relache et sans perte de temps dans toutes ces direc- 
tions. 

II doit faire ressortir la partie grande, philosophi- 
que du principe de 1'Anarchie. II doit Tappliquer a la 
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science, car par cela, il aidera a remodeler les idees: 
il entamera les mensonges de l'histoire, de 1'eoono- 
mie sociale, de la philosophie, et il aidera a ceux qui 
le font deja, souvent inconsciemment, paramour de 
la verite scientitique, a imposer le cachet anarchiste a 
la pen see du siecle. 

II a a soutenir la lutte et 1'agitationde tons les jours 
contre oppresseurs et prejuges, a maintenir l'esprit 
de revolte partout oil Thomme se sent opprime et 
possede le courage de se revolter. 

II a a dejouer les savantes machinations de tous 
les partis, jadis allies, rnais aujourd'hui hostiles, qui 
travaillent a faire devier dans des voies autoritaires, 
les mouvements nes comme revolte contre l'op- 
pression du Capital et de 1'Etat. 

Et enfin, dans toutes ces directions il a atrouver, 
a deviner par la pratique meme de la vie, les formes 
nouyelles que les groupements, soit de metier, soit 
territoriaux et locaux, pourront prendre dans une so- 
ciete libre, affranehie de l'autorite des gouverne- 
ments et des aftameurs. 

La grandeur de la tache a accomplir n'est-elle pas 
la mefileure inspiration pour I'homme qui se sent la 
force de lutter ? N'est-elle pas aussi le meilleur moyen 
pour appr&»ier chaque fait separe quiseproduit dans 
le courant de la grande lutte que natfiMWfcHs a soute- 
nir? 
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LECTURES POUR ENFANTS 

Tousles livres de lecture pour enf ants sont entachte de fausse 
morale religieuse ou bourgeotse. Nous avons cherchi, dans la lit- 
erature de divers pays, les contes qui pouvaient amuser sans 
fausser Vesprtt et, a cette heure, nous avons en vente trois volumes 
de contes choisis intituled le Coin des Enf ants, 1™, 2* et 3* se- 
ries, contenant des illustrations de Hermann-Paul, Kupka, De- 
lannoy, Hfoauli, Iribe, Willaume, M. H. T., Delaw, et de Roeck. 

Chaque volume : 3 francs 
Les trois ensemble : 7 fr. 50 

IMouis en pr^parons une 4 e eerie 



BIBLIOTH&QUE DOCUMENTAIRE 

Tous ceux qui ex&crent la GUERRE, 

Tous ceux qui ont la haine du MILITARISMS, doivent lire : 

v JPat^iotisir>eHColof)isatioi^ 

Recueils de tout ce qua les ecrivains les plus en vue, de toutes 
les epoques, ont 6crit cbntre la GUERRE et tous les maux qu'elle 
engendre. 

Belle Edition sur papier glac6, avec illustrations de Luce, 
Hermann-Paul, Steinleri, etc., etc. Edite a 9 francs l'exemplaire, 
nous laissons chaque volume a 3 francs pour remplacer l'edi- 
tion de propagande epuis^e. 

TERRE LIBRE 

Par J. GRAVE. lUustratlon fle H. 

Dans ce conte, 6crit pour la « Escuela Moderna » de Ferrer, 
1'auteur a tente de donner un apercu de ce que pouvait etre, dans 
une society egalitaire, l'organisation du travail. 

Prix de l'exemplaire : 3 francs 
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Aux Jeunes GeilS, par Kropotkine, couverture de Roubille {6puis4) » IB 

L'EJducation Libertaire, par D. Nibuwenhuis, couverture de Hermann Paul » 1ft 

Le Machinisme, par J. Grave, couverture de Luce « 1 5 

Pages d'histoire socialiate, par W. Tchbhkksofp » 30 

A. mon Fr6re le Paysan, par E. Reclus, couverture de Raieter » 15 

Declarations d'Eti6vant, couverture de Jehannet » 15 

La Colonisation, par J. Grave, couverture de Robin » 15 

Hntre Paysans, par E. Malatesta, couverture de Willalme » 15 

L'Organisation ae la Vindicte appel6e Justice, par Kropotkine, couver- 
ture de J. HAnault » 15 

LTAnarchie et rfiglise, par E. Reclus et Guyou, couv.de Daumont » II 

La Grdve des Blecteurs, par Mirbeau, couverture de Roubille » II 

Organisation. Initiative, Cohesion, par J. Grave, couverture de Sionac — » tl 

Le Tr6teau electoral, pincette en vers, par Leonard, couverture de Heidbrinck . * %\ 

L'Blection dn Maire, pincette en vers, par Leonard, couverture de Valloton » II 

La Mano-Negra, couverture de Luce. ». II 

La Responsabilit6 et la Solidarity dans la Lutte ouvridre, par 

Nettlau, couverture de Delannot. . » II 

Si j'avais ft parler aux BlecteurS f par J. Grave, couverture de Hermann-Paul » 

La Mano-Negra et 1'Opinion f ranoaise, couverture de Henault — » 

La Mano-Negra, desstns de Hermann-Paul. » 

Entretien d'un Philosophe avec la Mardchale, par Diderot, couverture de 

Grandjouan . ". . » 

L'Etat, S0& r61e historique, par Kropqtcinr, couverture de Steinlen » 

La Pemme esclave; par Chaughi, couverture de Hermann-Paul, « 

Vers la Rnssie libre, par Bullard, couverture de Grandjouan. . » 45 

Le Syndicaliame dans l'Evolution sooiaje, par J. Grave, couv. de Nauwn. » 15 

Les Habitations qni tnent, par Michel Petit, couverture de Frederic Jacqub . . » 15 

Le Salariat, par P. Kropotkine, couverture de Kupka ..,!.... » 15 

Les Incendialres, par Vermesch, couverture* de Hermann-Paul » 15 

La Vdritd sur 1* Affaire Ferrer, par Auguste Bertrand, couverture de Luge. . . » 10 

Les Prisons, par Kropotkine, couverture de Daumont. . . . » 15 

Sur llndividualisme, par Pierrot, couverture de Maurin. . . > . .. » 15 

L'ESntentejpottr 1' Action, par J. Grave, couverture de Raieter. , » 15 

gnolques V6rit6s 6eonomiqueS. par Louis Blanc, couverture de Dissy » 10 
ne des Formes nouvelleft de resprit politicien, par Jean Grave, oouver- 

turede Luce. » 10 

Travail et Surmenage, par M, Pierrot, couverture de Leomin » 15 

La ConquAte des Pouoirs Publics, par J. Grave, couverture de Luce . . » 10 

Le Patflementarieme centre Paction ouvridre, par Pierrot et Gxaard, cou- 
verture de Rodo-Pissaro. . . : » 15 

La Royaut6 du People souverain, par Proudhon, couverture de Raieter » 10 

Les Conditions jiu Travail dans la Soci6t6 actuelle, pur Simplice. , » 10 

L'ISvangile de PHeure, par Brrthelot, couverture de Jehannet — » 15 

Travail de 1'Enf a^ce dans les Verrerles, par Drlzant, desstn de Grandjouan » 1 5 

Les Trois Complices (prttre, juge, soldat), par R. GbaVohi, dessin de Raieter. . » 15, 

La Guerre, par Pierre Kropotkine, couverture de Steinlen. * IB 

Contra la loi Mlllerand, par Delaisi, couverture de Couturier » 15 

L^ygidne des NourrisSOUS, par M. Petit, dessin de Sionac »1£ 

A bat les Chefs, par J. Dejacoues . . . ♦ » 10 

JjbU Scientiflques, par Jean Grate, couverture de Hermann-Paul » JO 

La Loi et l'Autoritt, par Kropotkine, couverture d* Anorand » J 5 

Le Militarisms par D. Nieuvenhus. couverture de Comin'ah r 15 

Contre lA Folie des ArmementS. par Jean Grave, couverture de Lues. . . * » Jg 

L'id^e r^voluiionnaire dans la Revolution, par Kropotkins, couv. Maurin. » lj> 

La Revolution sera-t-elle collectiviste, par Kropoteine, gout, dq Maurin. . , » JO 

lie Principe Anarchiste, par Kropoteine, couverture de Maurin ^ 1 



